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H. � Contrôle des drogues, prévention 
du crime et lutte contre le terrorisme

L’ONUDC PARRAINE UN ATELIER DE SENSIBILISATION  
AUX DANGERS DE LA DROGUE À JALALABAD
Afghanistan
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CONTRÔLE DES DROGUES

Dans le Rapport mondial sur les drogues 
2018, il est indiqué que plus de 31 millions 
de personnes souffrent de troubles liés à 
l’usage des drogues et que les opioïdes 
restent le pire fléau. En application du do­
cument final de la session extraordinaire 
de l’Assemblée générale sur le problème 
mondial de la drogue, qui s’est tenue en 
2016, l’Organisation des Nations Unies 
prête son concours aux gouvernements 
en privilégiant les politiques dont l’effica­
cité est avérée pour promouvoir la santé 
publique, les droits de l’homme et le dé­
veloppement. Les partenariats jouent un 
rôle clef. Ainsi, l’Office des Nations Unies 
contre la drogue et le crime (ONUDC) et 
l’Organisation mondiale de la Santé ont 
publié conjointement une étude sur la 
possibilité de substituer un traitement 
aux peines généralement infligées aux 
toxicomanes. Je suis convaincu qu’il est 
efficace de conjuguer ainsi les activités 
menées pour atteindre les objectifs de 
développement durable et pour s’atta­
quer au problème mondial de la drogue, 
comme il ressort d’ailleurs d’un rapport 
sur les moyens d’améliorer la résilience 
face à la culture du pavot à opium dans 
l’État shan, au Myanmar, que l’ONUDC 
a établi en comparant 600 villages dont 
certains pratiquaient la culture du pavot 
et d’autres non (« Evidence for enhancing 
resilience to opium poppy cultivation in 
Shan State, Myanmar »).

PRÉVENTION DU CRIME

La prévention des conflits et de la vio­
lence est l’une de mes priorités abso­
lues. Tout comme la violence et les ten­
sions intracommunautaires, les conflits à 
grande échelle sont souvent attisés par 
différentes formes de criminalité. Les taux 
d’homicide et de violence liés à la crimi­
nalité transnationale organisée restent 
élevés dans plusieurs régions du monde 
et risquent, lorsqu’ils ont trait aux tra­
fics d’armes ou de produits de base, de 
mettre en échec l’action menée en faveur 
de la paix, de la protection des droits de 
l’homme et du développement durable. 

Les femmes et les enfants demeurent 
particulièrement vulnérables face à la cri­
minalité sous toutes ses formes, y compris 
des formes de cybercriminalité comme 
l’exploitation et les atteintes sexuelles 
en ligne, qui génèrent des recettes d’un 
montant estimatif de 1 500 milliards de 
dollars par an. Nous redoublons d’efforts 
pour mettre un terme à de tels crimes. 
Ainsi, grâce à l’aide apportée par l’Or­
ganisation, un pédophile qui s’était servi 
du dark Web pour avoir accès à plus de 
80 enfants vivant dans trois pays et leur 

infliger des sévices a pu être arrêté et 
condamné.

Une de mes grandes préoccupations est 
de parvenir à trouver des solutions aux 
problèmes transfrontières, et notamment 
à enrayer les flux financiers illicites. En 
2017, l’ONUDC et la CNUCED ont réussi 
à mettre au point, pour suivre ces flux, 
une méthodologie qui est actuellement 
à l’essai en plusieurs lieux et qui pourra 
éventuellement être appliquée plus lar­
gement. J’espère que dans un avenir 
proche nous trouverons des moyens effi­
caces d’empêcher le détournement des 
ressources publiques. À cet égard, nous 
avons renforcé nos partenariats avec la 
Banque mondiale et le Mécanisme d’exa­
men de l’application de la Convention 
des Nations Unies contre la corruption 
pour prêter un concours encore plus 
efficace aux gouvernements qui sont 
déterminés à s’attaquer à la corruption, 
phénomène de plus en plus destructeur, 
qui a de graves conséquences sur le plan 
politique, puisqu’il gangrène les struc­
tures de l’État et sape la confiance que 
les peuples placent dans leurs gouverne­
ments.

maintes reprises appelé à un renforce­
ment de la coopération internationale 
en matière de lutte contre le terrorisme 
et autorisé la création du Bureau de lutte 
contre le terrorisme en 2017. Cette année, 
le Bureau a été renforcé dans l’objectif 
d’améliorer la cohérence et la complé­
mentarité des programmes des Nations 
Unies et de l’assistance technique appor­
tée aux États Membres pour les aider à 
mettre en œuvre la Stratégie antiterroriste 
mondiale des Nations Unies. Une multi­
plicité de critères sont pris en compte, 
notamment les évaluations et l’analyse 
effectuées par la Direction exécutive du 
Comité contre le terrorisme, ainsi que les 
demandes des États Membres.

Les partenariats stratégiques offrent la 
possibilité de prévenir et de combattre le 
terrorisme et l’extrémisme violent par des 
mesures d’envergure. En mai 2018, le Bu­
reau de lutte contre le terrorisme a entre­
pris, en collaboration avec le Programme 
des Nations Unies pour le développe­
ment, de mettre au point et d’appliquer 
des plans d’action nationaux et régio­
naux de lutte contre l’extrémisme violent. 
À l’heure actuelle, plus des deux tiers de 

Le terrorisme, de par son caractère 
transnational, exige une réponse 
multidimensionnelle d’envergure 
internationale.

En juin 2018, nous avons lancé la toute 
première étude mondiale sur le trafic de 
migrants (Global Study on Smuggling of 
Migrants), qui recense les différents iti­
néraires et filières dans le monde, après 
avoir élargi, au mois de mai, la composi­
tion de plusieurs dispositifs, comme le 
Groupe interinstitutions de coordination 
contre la traite des personnes. L’Organi­
sation des Nations Unies est ainsi en 
mesure de trouver des solutions plus 
complètes face à ce problème et aux vio­
lations des droits de la personne dont il 
s’accompagne, comme l’esclavage sexuel 
et d’autres formes de travail servile.

LUTTE CONTRE LE TERRORISME 
INTERNATIONAL

Il ne fait aucun doute que le terrorisme, 
de par son caractère transnational, exige 
une réponse multidimensionnelle d’en­
vergure internationale. L’Assemblée gé­
nérale et le Conseil de sécurité ont à 

tous les projets des Nations Unies qui 
visent à empêcher les actes de terrorisme 
et l’extrémisme violent sont axés sur le 
pilier Prévention de la Stratégie antiterro­
riste mondiale des Nations Unies. Au to­
tal, ce sont 16 entités des Nations Unies 
ou organisations internationales qui exé­
cutent quelque 260 projets dans plus de 
80 pays. Plus de 1 000 participants ont 
assisté à la toute première Conférence de 
haut niveau des Nations Unies réunissant 
les chefs d’organismes antiterroristes des 
États Membres, les 28 et 29 juin 2018. La 
Conférence a été l’occasion de renforcer 
la coopération multilatérale dans le do­
maine de la lutte contre le terrorisme, de 
décloisonner l’action menée et d’établir 
de nouveaux partenariats. 



Rapport du Secrétaire général sur l’activité de l’Organisation  69

Saisies de drogues, par année
Saisies (tonnes métriques)

Les chiffres de la consommation de drogues
Nombre de consommateurs de drogues (millions)
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 �Stimulants de type 
amphétamine

 Type cannabis

 Type cocaïne

 Hallucinogènes

 Non spécifié

 Opioïdes

 Précurseurs

 �Sédatifs 
et tranquillisants

 Solvants et inhalants

 �Substances  
non placées sous 
contrôle international

CONSOMMATION ET SAISIES DE DROGUES À L’ÉCHELLE MONDIALE

275 
millions
de personnes à travers le monde 
ont consommé de la drogue  
au moins une fois depuis 2016

Les opioïdes sont responsables de 

76 %
des décès liés à l’usage  
de drogues

La consommation de drogues est plus répandue et ses ravages 
plus importants chez les

Jeunes 
que chez leurs aînés

La production mondiale  
de cocaïne a atteint

1 410 tonnes  
un niveau sans précédent

La production mondiale d’opium 
a bondi de 65 % entre 2016  
et 2017 pour atteindre 
un niveau record de 

10 500 tonnes

Source : Rapport mondial sur les drogues 2018, ONUDC.

Source : ONUDC, ONU. Source : ONUDC, ONU.


